
Nous savons peu de choses de cette pé-
riode sinon que l’ atelier fut reconverti, si ce 
n’était déjà fait, pour la confection de luxe 
et avec le même personnel.
Maurice Rajzman, ancien tailleur pour 
homme à domicile (à Paris) dirigeait l’ate-
lier de monsieur Kitmacher et madame  
Duménil, rue Général-Leclerc.

En 1963 nouvelle vente : monsieur et  
madame Gouz, dirigeants parisiens de la 
société Rosa-Gouz (Rosa en hommage à 
la mère de monsieur Gouz qui avait créé la 
marque) reprenaient l’atelier que Maurice 
Rajzman continua de diriger à La Ferté-
Saint-Aubin.
Monsieur Gouz décida alors de construire 
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EDITORIAL
C e numéro marque la reprise des activités de l’association après un été durant lequel chacun 

a consacré son temps à sa famille, aux vacances et aux loisirs.
Comme annoncé, ce numéro va terminer la petite histoire de l’industrie de la confection à  
La Ferté-saint-aubin. nous reprenons en 1958 au moment de la reprise des ateliers  
BeLLeteste, 31 et 33 rue du Général-Leclerc par la société DuMÉnIL.
La prochaine année 2016 sera consacrée à la publication du catalogue de l’expo 14-18 d’octobre 
2014, au document consacré aux poilus fertésiens décédés de faits de guerre, à l’entretien et 
à la mise en valeur de nos outils et matériels divers sans oublier bien sûr les deux parutions de 
cette gazette.

Michel Clergeau

La confection à  
La Ferté-Saint-Aubin (2)

Fête de Sainte-Catherine chez Duménil : à gauche M et Mme Rajzman, à droite M. Duménil  
(à l’hôtel de La Croix-Blanche) 
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Le personnel de l’atelier Duménil (à l’hôtel de La Croix-Blanche)

M Rajzman dans l’atelier au milieu de ses employées, rue Général LeclercIntérieur de l’atelier de la route de Ligny 

L’atelier route de Ligny Publicités Rosa-Gouz 



un nouvel atelier moderne, plus spacieux et adapté 
à la confection dans la zone industrielle de Méri-
gnan route de Ligny. 
120 ouvrières environ y travaillèrent à confection-
ner manteaux et tailleurs de haut de gamme pour 
femmes. 
Le tissu arrivait de Paris, toute la découpe se  
faisait à La Ferté, ainsi que l’assemblage, la  
couture et les finitions. Les vêtements finis, prêts à 
la vente, étaient ensuite emportés à la maison-mère 
parisienne une fois par semaine par le chauffeur, 
monsieur Barre qui faisait aussi office de mécani-
cien à l’atelier. tous les vêtements fabriqués à la 
Ferté étaient déjà vendus, Rosa Gouz ne travaillant 
que sur commande des magasins parisiens. aucun 
vêtement portant la marque ne sera jamais vendu 
à La Ferté.

Malgré tout les ouvrières de La Ferté-saint-aubin 
pouvaient se faire faire un tailleur ou un manteau.
Maurice Rajzman prit sa retraite en 1983 après 
avoir été pendant un an à saint-Fargeau (Yonne) 
avec sa femme pour démarrer un autre atelier de 
la marque.
Mme Rajzman aida le successeur de son mari  
pendant un an route de Ligny, mais l’atelier Rosa-
Gouz ferma définitivement en 1986.
La commune, pour relancer et pour satisfaire deux 
entreprises désireuses de s’implanter dans notre 
commune racheta alors l’atelier Rosa-Gouz en  
janvier 1986 et créa dans le bâtiment deux ateliers 
distincts de 400 et 500 m2 adaptés aux entreprises 
de confection modernes que furent sologne Linge-
rie et Vinatex.
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SOLOGNE LINGERIE
La société fut créée le 7 juin 1986 par des  
administrateurs de la société auFFRaY-CLaIR,  
installée 20 rue Porte-Madeleine à orléans,  
spécialisée dans la fabrication de sous-vêtements 
féminins.
Maxime Doisneau, de famille fertésienne, était le 
président-directeur général et président du conseil 
d’administration de soLoGne LInGeRIe.
Dès le 1er septembre 1986, après avoir formé 15 

employées, soLoGne LInGeRIe commença 
ses activités. 14 employées licenciées de Rosa-
GouZ, utilisant leurs indemnités (prime de créa-
tion d’entreprise pour les salariés privés d’emploi) 
devinrent dès le début actionnaires de soLoGne-
LInGeRIe et possédaient la majorité des actions.
Les soutiens-gorge, bustiers, guêpières etc... de 
haut de gamme fabriqués dans l’atelier fertésien 
portaient la marque staRIssIMa.

SOLOGNE LINGERIE : Premiers postes de travail en juillet 1986
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edition aCsPF - 13 rue Masséna - La Ferté saint-aubin

VINATEX
Cette entreprise de confection était spécialisée 
dans le prêt-à-porter pour homme, femme, et  
enfant. elle assurait toute la fabrication de la  
coupe à l’expédition. au départ, dès le 2  
février 1987 VInateX occupait 10 personnes à 

la fabrication de manteaux, vestes, pantalons et 
jupes, essentiellement. 

28 employées de fabrication étaient prévues fin 
1987.

en octobre 1955, Mme taGHon, une fertésienne, 
commenca à travailler à son domicile rue aristide 
Briand pour les établissements aaRon de Paris ; 
il s’agissait de confectionner des culottes de bébé 
en plastique qui se vendaient dans les bazards et 
les Prisunic. 
au départ Mme taghon travaillait seule, d’abord 
sur une machine ordinaire à pédale puis sur la 
même machine électrifiée. un chauffeur lui appor-
tait chaque semaine les éléments prédécoupés et 
remportait les culottes finies la semaine suivante. 
Le rendement étant insuffisant, Mme tagnon 
recruta des ouvrières (jusqu’à 26 selon les com-
mandes) aux alentours de La Ferté-saint-aubin. 

Les ouvrières venaient chercher le travail et le 
ramenaient fini. a la fin en 1975 on fabriquait des  
culottes plus jolies, en tissu fleuri, avec un plas-
tique et un filet intérieur et qui s’ouvraient comme 
les couches actuelles.
un atelier fut créé en 1957 chez Mme taghon  
pour faire des dessous de bras pour vêtements 
homme et femme. L’atelier fabriquait égale-
ment des enveloppes de gargousses (sorte de 
doigts de gant en jersey dans lesquels on intro-
duit de la poudre à canon en vrac) pour l’usine  
thomson Brandt de Chevau.
Le travail s’arrêta en 1975 pour l’atelier fertésien et 
en 1976 pour la fabrication des culottes pour bébé.

Site internet
notre site internet est désormais depuis l’été :  
www.acspf.fr
Vous y trouverez une multitude d’informations 
n’hésitez pas à le consulter régulièrement…

Publications
La dernière publication «  Les rues de La Ferté-
saint-aubin » est l’histoire des rues et de leur nom 
illustrée d’aquarelles originales. Il nous reste 
quelques exemplaires, pensez-y pour les ca-
deaux de fin d’année.

Fonds documents et matériels
L’association est dépositaire d’un important fonds 
de documents et matériels en tous genres concer-
nant notre ville (artisanat, industrie, commerce...).  
si vous détenez des documents, si vous souhaitez 
vous séparer de vieux outils ou matériels, contactez- 
nous ! Nous pouvons copier vos documents et vous 
les restituer si vous ne souhaitez pas nous en faire 
don. De même nous pouvons photographier vos  
objets et enregistrer leur histoire si vous ne voulez 
pas vous en séparer. n’hésitez pas à nous infor-
mer pour que nous enrichissions ensemble notre 
« Mémoire fertésienne »

     Gazette info... Gazette info… Gazette info... Gazette info… Gazette info…

Fin 1988 l’entreprise, qui marchait plutôt bien,  
employait 39 personnes qui habitaient La Ferté- 
saint-aubin ou les alentours immédiats. Ce 
nombre atteignit la cinquantaine en 1987 mais 

l’atelier ferma le 31 août 1990, victime de la  
délocalisation et de la concurrence étrangère.
Quelques employées furent reprises par  
auFFRaY -CLaIR à orléans.

L’ATELIER DE Mme TAGHON

Source : République du Centre 1988

Source : interview de Mme Taghon


